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REVUE MILITAIRE SUISSE
N° 1. Lausanne, le 1er Janvier 1873. XVIII« Annöe.

Sommaire. — La position strategique de la Suisse vis-ä-vis des
Etats voisins. Etude de geographie militaire, parle lieut.-colonel Alois Ritter
von Haymerle, officier d'ötat major. (Fin.j — Augmentation des trai-
tements des fonctionnaires federaux. — Unite de calibre pour
l'artillerie de campagne, par le lieut.-colonel fed. de Perrot. —
Nouvelles et chronique.
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La Revue militaire suisse conlinuera ä paraitre en 1873 comme
du passe et au meme prix malgre le rencherissement de l'impression.
Les personnes qui ne voudront pas continuer leur abonnement sont
priees de nous retourner un des deux premiers numeros en y ecrivant
le mot refusö.

LA POSITION STRATEGIQUE DE LA SUISSE VIS-A-VIS DES ETATS VOISINS.
(Etude de göographie militaire.)

Par le lieutenant-colonel Alois Ritter von Haymerle, officier d'etat-major.
(Traduit de la Revue militaire autrichienne de Streffleur.) (')

Quant k la defense de la route du Splügen, remarquons que le
fait que la fronliere italienne s'avance par le val San-Giacomo
jusqu'au col meme du Splügen est sans doute defavorable k la Suisse;
ä cela il y a, il est vrai, un correclif en ce que la Suisse possede le
haut du val Bregaglia, qui non-seulement est tres-propre ä la defense
(le point le plus favorable est la Porta au nord-est de Bondo), mais
qui encore par sa position par rapport au val San-Giacomo donne k
une offensive sur Ghiavenna d'autant plus d'importance que la roule
du Splügen est par elle-meme tres-propre ä la defense, et qu'en
arriere on rencontre les positions tres-fortes, el pour ainsi dire impre-
nables pour peu qu'on y fasse quelques travaux, de Berghaus et de
la Felsbrücke. Le point de Splügen lui-meme, tres-important comme
le point oü se reunissent les deux routes du Bernardin et du Splügen,
est peu propre k etre fortifie k cause de sa position au fond de la
vallee. Les travaux de defense devraient sur ce point, abslraction
faite de la gorge qui termine la vallee, etre etendus jusque sur les
hauteurs situees au nord et au sud sur la roule du Splügen jusqu'ä
la Felsbrücke.

La route du Bernardin (s) est couverte contre une attaque frontale

directe par la forteresse de Bellinzone; mais comme plusieurs
chemins conduisent dans celte direclion des le val San-Giacomo et
qu'ils permeltenl de faire courir des dangers k celte route indispen-

(*) Voir notre no 22 de 1872.

(*) C'est la route qui de Bellinzone conduit par Ia vallöe de Misocco et le col du
Bernardin daus la vallöe du Rheinwald.
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sable au ravitaillement de Bellinzone, il est necessaire de s'assurer
des poinls les plus importants de la roule, c'esl-ä-dire de Soazza, oü
debouche une bonne route venant de Gondona par le Forcola-Pass,
et d'un point silue enlre les villages de Sainl-Bernardin et de San-
Giacomo, oü passent les deux chemins venant de Campodolcini et
d'Isola par le Passo Bardan et le-Passo di Balnicia, et qui Irouve en
meme temps le chemin tres-praticable qui de Saint-Bernardin conduit

ä Nufenen dans la vallee du Rheinwald par le val Vignone en
tournant les deux cols du Bernardin et du Splügen. Les hauleurs
meme du col du Bernardin sonl tres faciles k defendre.

De ce que nous venons de dire il ressort que le point essentiel de
la defense des Grisons gil dans l'offensive sur Tirano. Si le defenseur
s'est empare de ce point, les troupes ennemies postees dans la Haute-
Valteline ont leur retraite sinon complelement coupee du moins limine

aux chemins tres-difßciles qui conduisent au val Camonica; et
d'un autre cöte en se protegeant suffisamment contre le Passo d'Apina,
la Basse Valteline est ouverte et l'on peut ainsi forcer k la retraite
l'ennemi s'avancant contre le Splügen.

On voit que, malgre l'apparence defavorable de la frontiere, la
täche du defenseur est ici beaucoup plus facile et plus propre k

assurer le succes que celle de l'agresseur. Tandis que, par une
pointe sur Tirano, qui peut etre entreprise en toute securite" en uti-
lisant convenablement ia capacite iocale de defense sur tes flancs
et en employant largement le landsturm, le defenseur peut amener
une totale dispersion des forces envoyees contre les Grisons, et möme
s'emparer de toute la Valteline; l'agresseur peut d'autant moins tirer
avanlage de son territoire avance, que la Situation excentrique de sa
base d'operations (la Valteline) et les communicalions, insuffisanles k
cause de leur posilion tres-defavorable, de celle-ci avec la base
principale, empechent d'emblee loute Operation hardie, et que d'ailleurs
tout avanlage sur un point quelconque ne peul etre qu'un succes
partiel el le plus souvent ephemere.

Si cependant l'atlaque italienne reussit k percer la ligne suisse sur
lous les points, k conserver des avantages et ä les elendre, son plus
prochain objeelif sera la vallee du Rhin anterieur et la ligne Coire-
Reichenau. Ue lä, protegeant son flanc droit contre le Luziensteig,
l'ennemi s'avancera en remontant la vallee du Rhin anterieur tout en
se couvrant p-mdant celle marche contre les passages qui debouchent
du nord (tous pralicables seulement aux betes de somme); il tentera
de forcer le col de l'Oberalp pour prendre ä dos le Saint-Gothard,
qui, ä cetle periode des hoslilites, sera la ,pierre angulaire de la
defense.

Section du Valais.

La vallee du Rhone forme ici la base de la defense, avec la chaussee

qui la parcourl et le chemin de fer qui remonte fort haut dans
la vallee. Les roules principales d'attaque sont: la route du Simplon
qui debouche ä Brigue, et la roule du Saint-Bernard qui debouche ä

Martigny et n'est pas carrossable (') sur les hauteurs. Les voies secon-

(') Elle doit le devenir, si eile ne l'est pas encore.
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daires sont: le chemin, parfois sentier, de Chalillon dans la vallee
d'Aoste ä Viege, par le Glacier de Saint-Theodule (Cervin), le chemin
ä char qui se detache ä Oevola de la route du Simplon pour traverser

le val Formazza, conlinuer, mais seulement pour les betes de

somme, par le Gries-Pass et aboulir ä Ulrichen dans le Haut-Valais.
La route du Saint-Bernard esl trop excentrique pour une Operation

avec de grandes forces; en outre la route sur Berne serait barree par
la forteresse de Saint-Maurice. Si l'on veut par conlre remonter le
Rhone, on pourrait avec cette forteresse ä dos etre serieusement in-
quiete sur les flancs par les cols du Sanelsch, de Rawyl et de la Gemmi.
Si Sainl-Maurice etait complete par des travaux ä Martigny, ce qui,
ä cause de la vallee de Chamounix est indispensable en cas d'une
altaque francaise ; si le senlier du glacier de Saint-Theodule etait to-
talement detruit, l'armee suisse n'aurait des lors plus rien ä eraindre
sur cetle aile et la route du Simplon, route d'une grande imporiance
ä cause de ses r.ipporls etroits avec le Saint-Gothard en pourrait
etre d'autant mieux defendue.

La vallee de la Tosa s'avance ici (vers la route du Simplon) d'une
maniere fächeuse pour la Suisse, sur la route du Valais, ce qui exige
des mesures de defense d'aulant plus etendues que sur ce point l'ac-
ces du Haut-Valais et de la roule du Golhard est facilitee par plusieurs
passages (il est vrai praticable seulement aux betes de somme). Par
conlre le defenseur peut utiliser la route du Simplon pour tomber
sur les derrieres de l'agresseur s'avancant par le val Formazza de la

meme fagon qu'il executera sa poinle de Locarno par le val Antovalli,
de sorte que l'agresseur ne pourra depasser Domo-d'Ossola et Crevola
avant de s'etre suffisamment garanti contre les attaques de flanc.
Comme l'attaque par le val Formazza, difficile dejä en elle-meme, ne
peut etre entreprise qu'avec de l'artillerie de montagne, el que d'un
autre cöte la position suisse de Gondo est imprenable directement, il
en resulte qu'ici encore l'atlaque italienne ne pourra retirer aucun
avantage de la forme avancee de la frontiere (val Formazza) si le
defenseur prend bien ses mesures.

La conquete du Valais, comme celle de la vallee du Rhin anterieur,
ne peut avoir d'autre but principal que de prendre ä dos le Saint-
Gothard, qui pour l'Italie esl la clef du plaleau suisse ; car toute
Operation descendant la vallee du Rhone serait trop excentrique et
trouverait d'ailleurs dans les fortificalions de Saint-Maurice une barriere
infranchissable.

Puisque toutes les forces de l'attaque doivent etre dirigees contre
le Sainl-Golhard, quoique par differents chemins, il esl necessaire
de faire de ce point une section lout-ä-fait indöpendante de la
defense, car la grande etendue de la premiere position de defense, qui
en gros est dessinee par la ligne: Grand Saint-Bernard-Gondo-Bellin-
zone-Campo Cologno (dans le val Poschiavo) et l'Umbrail-Pass, malgre
toute sa capacite locale de defense, laisse toujours place ä la possibi-
bilite d'etre percee sur un point. De la nature du terrain et de la
maniere dont toutes les routes convergent au Saint-Gothard, il faut
conclure qu'il s'agit ici non pas d'etablir un seul poste fortifie, mais d'exe-
cuter des travaux sur un grand espace; qu'ainsi, outre les hauteurs



memes du col, toutes les routes aboutissant immediatement ä ce massif
doivenl etre fermees au moyen de forls ouvrages independants.

C'est specialement le cas de la route du Gothard ä Airolo, ce qui
donnerait un point d'appui commun ä la defense locale des cols de
Medels et du Luckmanier ä fest et du val Bedretta ainsi que des cols
de Gries, de Sainl-Giacomo et de Naret ä l'ouest. D'autres travaux
devraient etre executesau col de la Furka, ä l'Oberalp el ä Hospenthal-
Andermall; enfin ä la Grimsel pour garantir le Hasli.

Sous la protection de ces travaux, qui ne permettent sur aucun point
ä l'agresseur de deployer des forces supörieures, le defenseur peut
opörer une puissante diversion contre l'adversaire arrive dejä dans
la vallee du Rhin antörieur, ou executer des tentatives sur differents
poinls pour inquiöler l'ennemi dans ses Operations, le paralyser et
enfin le forcer ä la relraite au ruoyen d'une offensive generale
combinee.

Apres Ia perle des montagnes il ne resterait guere d'autre chance
au döfenseur que de se concentrer derriere la ligne: Linth-lac de
Zurieh-Limmat-Aar, pour de lä chercher dans une balaille en rase
campagne une decision supreme. Les circonstances decideronl s'il est
possible de tenter encore auparavant de defendre le lac des Quatre-
Cantons, en s'aidant de la destruclion totale des routes qui le longent
et en s'appuyant sur Lucerne et Schwyz tout cn oecupant fortement
Thoune et Berne.

AUGMENTATION DES TRAITEMENTS DES FONCTIONNAIRES FfiDERAUX.

Nous delachons du message et du projet de loi sur cette maliere,
actuellement soumis aux Chambres, les renseignements suivants en
ce qui concerne les fonciionnaires militaires federaux :

Le traitement fixe de l'adjoint du Departement militaire (instrueteur en chef
de l'infanterie) puiii1 le personnel a ele eleve de 4000 ä 5000 francs, dans l'idöe

que le litulaire de celte place continuera ä percevoir, jusqu'ä nouvel ordre et
comme par le passe, les indemniles speciales pour le service proprement dit qu'il
esl appelö ä faire en dehors de Berne. Toutefois, le Departement mililaire a ete

chargö d'ölahorer un projel de loi fixant ä nouveau les attributions de ce fonctionnaire.

D'aprös le projel, le t'ommissnire des guerres ä Thoune recevra un trailement
de 3N0D fr (au lieu de 2800 fr sous la röserve qu'il ne pourra percevoir d'in-
ileiniiili'.-i pariiculiöres ipie lorsqu'il sera employe cn qualile d'inslrucleur dans les
cours du (¦onimissanal; fii consöipience, il devra surveiller, sans bonification ul-
lerieuie, le service .lu commissariat dans les divers cours qui onl lien sur la place
d armes de Tlionne,

Nou.s avons iniroduit d.ms le projet, pour la premiöre foi?, la menlion des ins-
trucleurs-chels el des instrueteurs de lre el de >me classe, allendu que nous
sommes d'avis que les lilulaires de ces places doivenl ölre classes parmi les lonc-
tionnaires Le trailement que nous propnsons de leur allouer a öte calcule dans
l'idöe qu'ils seront toule l'annee ä la disposilion de l'autorite mililaire el qu'ils
n'auront droit ä aucune bonification pour les travaux spöeiaux qui pourront leur
ötre confies. Les sous-inslrucleurs ne sont pas menlioiinös dans le projel, parce
qu'ils ne renlrent pas dans la categorie des fonctionnaires.
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